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Irena SZPOTANSKA. 


Kilka nowych lub mało znanych gatunków z podro- 
dziny Hymenolepididae Fuhrmann (Cestodes). 


Quelques espèces nouvelles ou peu connues des 
Hymenolepididae Fuhrmann (Cestodes). 


[PI XXXIII—XXXVI]. 


Ce travail a été fait à l’Institut de Zoologie de l'Univer- 
sitć de Neuchâtel. Nous tenons à remercier Mr. le Prof. Dr. O. 
Fuhrmann de l'intérêt qu'il na cessé de nous témoigner en 
nious aidant de ses précieux conseils, en contrôlant les descrip- 
tions d’espèces nouvelles et en mettant à notre disposition aussi 
bien le matériel de ses vastes collections, que les publications 
de sa riche bibliothèque. 


Drepanidotaenia bisacculina n. sp. 


Dans les ,Notes on Australian Cestodes* (18) part V. P. A. 
Maplestone et T. Southwell ont publié un travail sous 
le titre , Three cestodes front the Black Swan“. 

Parmi les cestodes provenant de l'intestin de Chenopsis 
atrata Lath. d'Australie, les auteurs ont signalé la présence 
de Hymenolepis lanceolata Bloch, 1782. Les quelques renseig- 
nements donnés par Maplestone et Southwell sur /7yme- 
nolepis lanceolata ont soulevés quelques doutes chez le Prof. 
Dr. O, Fuhrmann qui, possédant le matériel obligeamment en- 
voyé par les auteurs à Neuchâtel, nous l'a confié pour le ré- 
examiner. 
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Nous avons pu constater, aussi bien sur les préparations 
totales que sur les coupes transversales et horizontales, que le 
dit matériel contenait plusieurs espèces de /7ymenolepididae dites 
nouvelles comme: Drepanidotaenia bisacculina n. sp., Hyme- 
nolepis rapida n. sp., Drepanidotaenia curiosa n. sp., Hyme- 
nolepis globulosa n. sp., et Diorchis spiralis n. sp. 

L'une de ces espèces que nous avons pu étudier et qui 
ressemble en effet beaucoup extérieurement à /7ymenolepis lan- 
ceolata possède un strobila long de 6—7 cm et une largeur qui 
atteint 6 mm. Malheureusement il nous était impossible de bien 
examiner et de mesurer le scolex. Néanmoins nous avons pu 
constater que le scolex posséde un rostre armé de huit crochets 
dont la longueur [T. XXXIII, fig. 5] est de 0,030 mm la manche 
antérieure mesurant 0,0120 mm de long. 

Le cou est extrémement court. Le strobila s'élargit ra- 
pidement derriére le scolex; il commence par une largeur de 
0,195 mm. Les progiottis sont tous trés courts. Les pores gé- 
nitaux se trouvent toujours à la partie antérieure presque à 
la limite des proglottis et sont couverts par le velum du pro- 
glottis précédant. 

Pour nous rendre bien compte des différences qui existent 
entre le Drepanidotaenia lanceolata et notre espèce nous se- 
rons obligés de comparer son organisation interne avec la de- 
scription détaillée de K. Wolffhügel (23). La cuticule chez 
notre espéce est trés épaisse. Les cellules cuticulaires sont trés 
allongées (0,0045 mm). Les corpuscules calcaires sont peu nom- 
breux, trés petits et presque ronds; leur diamètre ne dé- 
passe pas 0,008 mm tandis que chez Drepanidotaenia lanceo- 
lata, Wolffhügel signale des corpuscules calcaires de forme 
ellipsoide qui mesurent 0,011 mm de grand diamètre et 0,008 mm 
de petit. La musculature longitudinale chez notre espèce est 
bien développée comme chez Jrepanidotaenia lanceolata. Les 
faisceaux de muscles longitudinaux sont disposés en 2 zones 
[fig. 1]. Les faisceaux de fibres de la zone externe sont plus 
nombreux mais très petits. Le nombre des faisceaux de muscles 
longitudinaux de la couche interne est de 100 à 120. 

Les dimensions des faisceaux longitudinaux de la zone in- 
terne varient suivant la place ou ils se trouvent et c'est toujours 
dans la zone médiane du proglottis qu'ils sont les plus grands 
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et qu'ils contiennent le plus grand nombre de fibres. Les fais- 
ceaux mesurés au milieu du proglottis ont de 0,0750 mm à 
0,0937 mm de long et 0,0525 mm de large. Ils contiennent de 130 
à 200 fibres chacun (chez Drepanidotaenia lanceolata de 90 
à 100). Wolffhügel signale l'absence compléte de la muscula- 
ture transversale. Chez notre espéce les muscles transversaux sont 
peu développés et presque invisibles au milieu du proglottis, 
mais du coté antiporal [fig. 6] ils sont bien distincts. Ce sont 
sans doute ceux qui du coté poral forment le puissant muscle 
rétracteur de la poche du cirre. La musculature dorsoventral est 
puissante. Elle consiste en grosses fibres qui parcourent tout le 
parenchyme interne dans le sens dorso-ventral et qui, traversant 
les faisceaux musculaires longitudinaux, se dissolvent chacune 
en un pinceau de fibrilles relativement fortes qui s'attachent à la 
cuticule. [fig. 6, m d]. | 

Du cóté antiporal on voit un énorme tronc nerveux lon- 
gitudinal qui occupe presque toute la hauteur du parenchyme 
interne et touche ainsi les faisceaux de muscles longitudinaux de 
la couche interne. Il a un diamétre de 0,030 mm et renferme 
des cellules ganglionnaires étoillées [fig. 6, n lj. Les vaisseaux 
excréteurs du cóté poral sont déplacés vers le bord ventral par 
la présence et le grand développement de la poche du cirre, de la 
vésicule séminale externe et du vagin. Là ils se trouvent tout 
proches des faisceaux de muscles longitudinaux internes et sont 
disposés sur une ligne droite transversale: le vaisseau dorsal 
est déplacé vers l'intéieur du proglottis et le vaisseau ventral 
vers l'atrium génital [fig. 1, e d et e v]. Le vaisseau dorsal 
est entouré d'une forte enveloppe de muscles circulaires et d'une 
couche externe de fibres longitudinales. Il est étroit, de forme 
arrondie; son diamètre n'a que 0,0112 mm. 

Le vaisseau excréteur ventral est beaucoup plus grand; son 
diamétre atteint 0,0262 mm. Le vaisseau excréteur transversal 
ventral est étroit et ondulé. 

Du coté antiporal les vaisseaux excréteurs sont disposés de 
la méme facon. Leurs parois ont la méme structure. 

L'atrium génital mésure 0,150 mm; il est peu musculeux. 
Du coté ventral il forme une sorte de baie profonde ou débouche 
le vagin [fig. 1, a]. Le vagin (0,0187 mm de diamètre), dans sa 
partie antérieure, est tapissé de cuticule et présente des parois 
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munies de puissants muscles circulaires et longitudinaux. Il suit 
la poche du cirre et à la hauteur du milieu de celle-ci, à l'in- 
térieur du vagin se trouve une papille interne de forme conique 
qui est munie d'un puissant sphincter [fig.2] et entourée de mu- 
scles avec myoblastes. La papille interne est large à sa base de 
0,0187 mm; elle a 0,09375 mm de hauteur. Cette papille traver- 
sée par un étroit canal sert à régler l’afflux du sperme. Derrière 
cette papille le vagin se rétrécit rapidement (0,00375 mm). On 
voit encore des muscles longitudinaux et circulaires sur la paroi 
de ce rétrécissement. Aprés, le vagin se rélargit (0,0112 mm) 
et présente tout le long de son trajet des parois minces et ex- 
tensibles. Il peut jouer le rôle d'un réceptacle séminal, Le vagin 
contrairement à ce que décrit K. Wolffhügel pourle Drepani- 
dotaenia lanceolata ne possède d'épines nulle part. 

L'ovaire est situé dans la partie antiporale du proglottis. 

Suivant K. Wolffhügel l'ovaire mesure 0,63 mm de 
large et présente deux ailes latérales lobées, réunies par deux 
oviductes. Chez notre espèce l'ovaire forme une masse de 0,750 mm 
de large et de 0,375 mm de haut. L'ovaire n'est pas nettement 
double; il se compose de lobes irreguliers, larges et profondé- 
ment découpés [fig. 1, oJ. Il est donc multilobé et occupe non 
seulement tout le parenchyme interne du proglottis (qui a 0,450 mm 
de haut) mais ses lobes se prolongent et s'insinuent, entre les 
faisceaux longitudinaux en les dépassant aussi bien du coté dor- 
sal que du coté ventral. 

Dans les proglottis qui ont 0,375 mm de long la glande 
vittellogéne mesure 0,390 mm de large et 0,195 de long (chez 
Wolffhiigel 0,22 mm de large). Elle a la méme forme que 
l'ovaire et ses lobes [fig. 1, g v] s'allongent aussi entre la mus- 
culature longitudinale, la dépassant méme du cóté ventral. 

L'utérus chez Drepanidotaenia lanceolata est sacciforme, chez 
notre espèce il est multilobé. Il remplit tout l'intérieur du parenchyme 
interne du proglottis et ses lobes pénétrent méme jusqu'au velum. 

Les organes génitaux mâles de notre espèce présentent 
aussi quelques différences avec ceux de Drepanidofaenia lance- 
olata. La poche du cirre, près de l’atrium génital, possède deux 
sacculi accesorii externes [fig. 3, s] profonds de 0,0262 mm. 
(Chez le Drepanidotaenia lanceolata les sacculi manquent). Les 
saccules accessoires sont tapissés de petits crochets. 
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La poche du cirre est longue de 1,425 mm son diamètre 
ne dépasse pas 0,180 mm [fig. 1, p c]. Elle est enveloppée 
d'une couche de muscles longitudinaux. A l'intérieur de la poche 
du cirre il se trouve une grande et trés longue vésicule sémi- 
nale qui la remplit complétement ne laissant qu'un étroit passage 
au cirre [fig. 1, v eJ. Comme elle est plus longue que la po- 
che du cirre elle méme, la vésicule interne est ondulée ce qui 
fait croire au premier abord à l'existence de deux vésicules sé- 
minales internes. Le cirre est trés long (0,78 mm) et couvert 
d'épines [fig. 3, c; complètement dévaginé il a 0,080 mm de 
diamétre. La vésicule séminale interne est réunie avec la vesicule 
séminal externe par un petit canal étroit. Celle-ci se trouvant 
du côté dorsal de la poche du cirre [fig. 1, v e] est rejetée vers 
le coté du pore génital. La longueur de cette vésicule séminale 
externe atteint 0,450 mm son diamétre ne dépasse pas 0,075 mm. 
Ainsi la paroi de la poche du cirre et celle de la vésicule sémi- 
nale externe sont adossées. Le canal déférent descend de la 
partie terminale de la vésicule séminale externe, suit la poche 
du cirre vers le milieu du proglottis; il donne trois canaux ef- 
férents qui aboutissent aux trois testicules. 

Les testicules sont multilobés [fig. 1, t| ce qui est très 
rare chez les Hymenolepis (ovales chez Drepanidotaenia lanceo- 
lata). Ils sont disposés en ligne droite, l'un à coté de l'autre et 
situés au milieu du proglottis. Dans les segments qui ont 0,300 mm 
de long les testicules mesurent 0,360 mm de large et 0,165 mm 
de long. Comme le parenchyme interne de ce cestode est trés étroit 
(0,150 mm de hauteur), les testicules s'étendent dans toute la 
hauteur du parenchyme, touchant par ses bords, et méme les 
dépassant, les faisceaux longitudinaux de la musculature longi- 
tudinale, aussi bien du côté ventral que du côté dorsal du pro- 
glottis. [fig. 1]. 


Hymenolepis rapida n. sp. 


Parmi les cestodes provenant de l'intestin de Chenopsis at- 
rata Lath., d'Australie il s'en est trouvé un petit dont les di- 
mensions et la disposition tout à fait exceptionnelle de l'organisa- 
tion interne, qu'on ne retrouve nulle part chez les Hymenolepi- 
des, nous ont obligées à considérer comme une nouvelle expéce. 
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La longueur du strobila est de 4,6 mm; la plus grande lar- 
geur des proglottis est de 0,900 mm et la longueur maximale de 
0,216 mm. Les pores génitaux sont unilatéraux. La poche du 
cirre est très longue; elle est située dans la partie antèrieure du 
proglottis et occupe plus des trois quarts de la largeur du strobila 
[fig. 4, p]. Dans les proglottis adultes, dont la longueur est de 
0,180 mm et la largeur 0,36 mm, la poche du cirre mesure 0,288 
mm de long. 

Le cirre dévaginé a 0,2115 mm de long et 0,0108 mm de 
diamétre. Les trois testicules sont situés tout à fait du coté an- 
tiporal ce qu'on rencontre pour la premiére fois chez les Hyme- 
nolepides [fig. 4, 7, t]. L'ovaire et la glande vitellogène se trou- 
vent aussi du coté antiporal [fig. 7]. Les testicules, situés dor- 
salement, sont arrondis et ont 0,045 mm de diamètre. Dans Ja 
méme région du coté ventral se trouve l'ovaire qui est asymét- 
rique [fig. 7, o] par rapport à la glande vitellogene [fig. 7, g v]. 
L'ovaire a 0,270 mm de large et 0,133 mm de long. La largeur 
de la glande vitellogène est de 0,117 mm, la longueur de 0,054 
mm. Dans les proglottis mûrs, dont la largeur atteint 0,900 mm 
et la longueur 0,216 mm, l'utérus occupe tout l'intérieur du prog- 
lottis, en pénétrant méme dans le velum. 

Il mesure 0,864 mm de large et 0,180 mm de long. 

Il faut signaler chez cette espéce la rapidité extréme du 
devéloppement des glandes génitales. 


Drepanidotaenia curiosa n. sp. 


Nous n'avons pas eu de cestode entier pour notre étude, 
mais seulement quelques petits morceaux de strobila d'áges dif- 
férents. Ainsi nous ne pouvons rien dire d'exact sur la longueur 
de l'animal. Mais comme le développement des organes géni- 
taux dans les proglottis avance vite, et comme la largeur maxi- 
male du cestode ne dépasse pas 0,774 mm, notre espéce devrait 
étre sans doute d'une taille assez petite. 

Dans le parenchyme externe nous avons pu observer plu- 
sieurs gros corpuscules calcaires de forme arrondie. La muscula- 
ture longitudinale disposée en deux zones est peu développée. 
Les muscles transversaux et les dorso-ventraux surtout sont bien 
distincts. 
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Les quatre vaisseaux excréteurs longitudinaux sont déplacés 
vers le milieu du proglottis. Ils sont éloignés du bord, aussi 
bien du côté poral que du côté antiporal, de 0,1620 mm. Les 
vaisseaux dorsaux, comme d’habitude, sont plus petits. Les vais- 
seaux ventraux sont fortement ondulés. 

Les pores génitaux n’ont pas la disposition bordale [fig. 14 
et 15]; ils sont légèrement déplacés vers le coté dorsal du pro- 
glottis. 

La poche du cirre [fig. 14] enveloppée d'une faible couche 
de muscles longitudinaux et munie d’un sacculus accessorius ta- 
pissé d’épines [fig. 14, s]. Extrémement longue elle occupe presque 
toute la largeur du proglottis [fig. 15]. 

Dans les proglottis larges de 0,542 mm la poche du cirre 
a 0,51 mm de long, sa largeur ne dépasse pas 0,081 mm. Elle 
est munie d'un muscle rétracteur. 

Le cirre, trés gros et trés long, est tapissé d'épines sur toute 
sa longueur [fig. 14, c] 

La partie antiporale de la poche du cirre présente une struc- 
ture particulière. À l'intérieur de la partie terminale de la poche 
du cirre il se trouve une vésicule séminale interne dont la po- 
roi possède de nombreux rubans de muscles circulaires et qui 
joue probablement le róle d'un puissant appareil injecteur de 
sperme [fig. 14, 15, 16, 17, 18, vi]. Cette vésicule musculeuse, 
grace au grand développement des muscles circulaires, peut en 
se contractant ou se dilatant changer facilement de forme [fig. 
17 et 18, vi]. Dilatée, elle peut atteindre 0,1665 mm de long. 
Contractće elle ne mesure que 0,0855 mm. Un étroit canal dé- 
férent, sorti de la poche du cirre, s'élargit considérablement 
aprés un court trajet en formant une énorme vésicule séminale 
externe. Celle-ci est rejetée des deux cótés de la poche du cirre 
aussi bien du cóté ventral que du cóté dorsal [fig. 18, v e]. 

Les testicules sont de forme arrondie [fig. 15, t] et ont 
0,063 mm de diamètre. Tous les trois sont situés au milieu du 
proglottis, presque sur une ligne droite [fig. 15]. 

Le vagin a des parois peu musculeuses et tiès extensibles. 
Aprés un court trajet il forme dans la partie porale un grand ré- 
ceptacle séminal qui en cas de forte injection du sperme, peut 
s'étendre jusqu'à la partie antiporale du proglottis [fig. 18, r]. 
D'ailleurs, ayant, comme nous l'avons dit, les parois trés exten- 
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sibles, le vagin peut se dilater et former un réceptacle sćminal 
dans n'importe quelle partie de son trajet. 

L'ovaire compact avec des lobes courts et larges [fig. 15, 
o] est situé complètement du côté antiporal du proglottis. Il est 
disposé tout à fait asymétriquement par rapport à la glande vi- 
tellogene [fig. 15]. L'ovaire mesure 0,256 mm de large et 0,135 
mm de long.; la glande vitellogéne de forme irrégulière |fig. 15, 
g v], se trouve située presque dans le velum antiporal du prog- 
lottis. Elle mesure 0,085 mm de large et 0,090 mm de long. 

L'utérus sacciforme occupe presque toute la largeur du pa- 
renchyme interne, dépassant méme par place la région des vais- 
seaux excréteurs longitudinaux. Il comprend des oeufs déjà seg- 
mentés mais pas encore d'oncosphéres. ` 


Drepanidotaenia lanceolata Bloch. 


Dans le matériel du Musée de Vienne provenant de l'in- 
testin de Anser cinereus nous avons trouvé quelques cestodes 
d'assez grande taille, 4 — 6 cm de long. Tous les proglottis 
étaient trés larges et aplatis. Le strobila qui mesure 6 cm 
de long atteint sa largeur maximale de huit mm déjà 1 cm 
en arrière du scolex. Wolffhiigel(23) à donné une description 
déaillée de Drepanidotaenia lanceolata. Si nous comparons la 
description des mesures et de la position des glandes génitales 
avec celle que nous avons faites nous serons obligé de suppo- 
ser que Wolifhiigel a du examiner des exemplaires tout à fait 
jeunes. Ainsi nous croyons utile d'ajouter quelques details sur 
les dimmensions et disposition des organes génitaux adultes de 
Drepanidotaenia lanceolata. Les testicules ne sont pas tous 
égaux, le testicule antiporal étant toujours le plus grand. 

Leurs forme n'est pas ovoide (eilórmig comme dit Wolff- 
hügel) mais étant légèrement lobés, ils sont étirés dans le 
sens de la largeur du proglottis. Leur plus grand diamètre at- 
teint 0,900 mm tandis que le petit diamètre n'a que 0,270 mm. 

L'ovaire présente deux ailes réunies par l'isthmus (Isthmus 
des zweiflügligen Ovars de Wolffhügel) seulement dans les 
proglottis trés jeunes. Dans les proglottis adultes l'ovaire est en 
forme de rosace aplatie dans le sens de la largeur du proglot- 
tis et composée d'un trés grand nombre de lobes étroits. Il me- 


http://rcin.org.pl 


9 Quelques espèces des Hymenolepididae. 255 


sure 1,746 mm de large et n’a que 0,180 mm de long. La glande 
vittellogène est multilobée. Sa largeur est de 0,432 mm; sa lon- 
gueur ne dćpasse pas 0,126 mm. 

L'uterus est aussi multilobé. Dans les proglottis qui ont 
8 mm de large, l'uterus dépasse non seulement les vaisseaux 
excréteurs longitudinaux mais atteint méme Tatrium génital et 
remplit tout l'intérieur du proglottis jusqu'au velum. 


Drepanidotaenia lanceolata var. lobata n. var. 


Dans le méme matériel du Musée de Vienne nous avons 
trouvé d'autres cestodes, ceux-ci provenant de Chenopsis atrata. 
Ces cestodes ont certains caractéres de leur organisation interne 
ressemblants à ceux de Jrepanidotaenia lanceolata, d'autres 
néanmoins sont considérablement différents. D'abord les testicu- 
les, chez notre espèce, sont multilobés [fig. 12, t.] ce qui est 
très rare chez Drepanidotaenia et Hymenolepis. 

Déjà dans les proglottis trés jeunes les testicules présen- 
tent de profondes échancrures. 

L'un des testicules est situé du coté antiporal [fig. 12, t.]; sur 
les préparations totales et sur les coupes on voit une partie de 
ce testicule recouverte par les lobes de l'ovaire. Le testicule po- 
ral se trouve en arrière de la poche du cirre [fig. 12]. 

Une autre particularité concerne la grandeur et la position 
de la vésicule séminale externe; elle est énorme ayant 0,918 mm 
de long et 0,234 mm de large. Elle est aussi longue mais beau- 
coup plus large que la poche du cirre. La vésicule séminale 
externe est située en avant des deux testicules: [fig. 12, v e]: mé- 
dian et poral tandis que Wolffhügel, chez Drepanidotaenia lan- 
ceolata, la dessine entre la poche du cirre et le testicule poral. 

Le vagin est plus long et surtout beaucoup plus large que 
celui de Drepanidotaęnia lanceolata fig. 12, vj. Il fait plu- 
sieurs circonvolutions. Ayant des parois trés mince et extensi- 
bles, il peut fonctionner comme réceptacle séminal. 

On distingue une énorme glande coquilliére qui mesure 
0,126 mm (sur 0.108 mm) de diamétre. 

Les pores génitaux se trouvent juste à la limite de deux 
segments. 
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Les meilleurs caracteres distinctifs de cette varietć seraient: 
la forme multilobée des testicules et leur position par rapport 
à l'ovaire, la vésicule séminale externe et la poche du cirre. 


Nous avons groupé les Drepanidotaenia bisacculina, Dre- 
panidotaenia curiosa et Drepanidotaenia lanceolata Bloch en- 
semble. Il nous semblait juste de ranger toutes ces espćces, 
ayant les glandes génitales femelles situées nettement du côté 
antiporal des 3 testicules dans le sous genre Drepanidotaenia. 


Hymenolepis globulosa n. sp. 


Cette intéressante espèce dait être sans doute de taille as- 
sez grande, mais sa longueur n’a pas pu être précisée étant vu 
que nous n’avons eu à notre disposition que quelques courts 
fragments du strobila. Heureusement ces fragments quoique as- 
sez mal conservés et fortement tordus étaient de différents âges, 
ce qui nous a permis d observer quelques détails de leur orga- 
nisation interne qui nous paraissent dignes d’être signalés. 

Du scolex qui était fortement endommagé tout ce que nous 
pouvons dire c'est la forme étrange et les dimensions du ré- 
ceptacle du rostre. Il présente un sac trés musculeux [fig. 13] 
mesurant 0,350 mm de long et 0,225 mm de large. Dans sa 
partie basale ce réceptacle du rostre se rétrécit considérablement 
en formant, au fond, un petit appendice étroit et recourbé [fig. 
13, ap]. 

Sur le rostre on distingue 16—18 crochets qui ont 0,090 
mm de long. La base du crochet avec son levier antérieur me- 
sure 0,0585 mm [fig. 11]. 


La largeur maximale du strobila est de 2,070 mm; la lon- 
gueur des proglottis mürs est de 0,144 mm. Les pores génitaux 
se trouvent dans les tiers antérieurs des proglottis. 

L'orifice atrial conduit dans un canal atrial long de 0,045 mm 
et tapissé d'une forte couche cuticulaire. L'atrium génital est 
trés profond et bien musculeux. 

Le systéme nerveux, dans les proglottis jeunes, présente 
deux gros troncs latéraux et ce qui est rarement visible, quatre 
nerfs accesoires (deux ventraux et deux dorsaux) bien distincts et 
d'un volume assez fort. [fig. 8, n a]. 
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Les gros nerís latéraux mesurent [fig. 8, n 1] 0,0485 mm 
de diamètre et les nerfs accessoires 0,0126 mm. 

Les vaisseaux excréteurs longitudinaux [fig. 8, e] sont lar- 
ges. Les vaisseaux ventraux sont rćunis par un vaisseau trans- 
versal qui a 0,108 mm de diametre. La musculature longitudi- 
nale est formidable [fig. 8, m e, m ij. Dans les proglottis je- 
unes qui ont 0,414 mm de hauteur, les faisceaux longitudinaux 
internes, mesurés au milieu du proglottis, ont de 0,1125 mm à 
0,1215 mm de haut. Le parenchyme interne n'occupe ainsi que 
0,126 mm de haut [fig. 8, m i]. 


La zone interne comprend 60— 74 faisceaux trés étroits, 
serrés les uns contre les autres. Ces faisceaux diminuent de hau- 
teur vers les deux bords. Les faisceaux musculaires de la zone 
externe |fig. 8, m e] sont plus nombreux et aussi serrés que 
ceux de la zone externe, mais n'ont que 0,0315 mm de haut. 
La musculature transversale est très bien développée [fig. 8, m t]. 


La poche du cirre [fig. 10, p c] a 0,304 mm de long et 
0,0720 mm de diamètre. Elle s'étend jusqu'à la hauteur de l'o- 
vaire et renferme un cirre mince, un canal déférent cilié [fig. 10, 
v d] et une grande vésicule séminale interne [fig. 10, v i]. 


Les trois testicules [fig. 9, t] de forme arrondie sont dispo- 
sés sur une ligne droite transversale. L'un des testicules est po- 
ral, les deux autres sont situés du côté antiporal [fig. 9]. Ils ont 
0,135 mm de diamètre. 

Le vagin a des parois musculeuses tout le long de son 
trajet. Il s'ćlargit en un réceptacle piriforme dont le gros bout 
est dirigé vers le cóté poral. Le vagin aprés le réceptacle sémi- 
nal devient large et fait plusieurs circonvolutions. 


L'ovaire non lobé [fig. 9, o] compact présente deux mas- 
ses de forme arrondie qui ont 0,108 mm de diamètre. Il y a un 
ovicapte musculeux. La glande vitellogène est globuleuse [fig. 
9, g v]. Elle n'à que 0,0630 mm de diamètre. 

L'utérus est sacciforme et lobé; il présente au milieu du 
proglottis un étranglement profond qui semble le diviser en deux 
parties. L'utérus mür dépasse les vaisseaux excréteurs longitudi- 
naux; il peut méme atteindre les bords du proglottis. Les oncos- 
phéres sont sphériques. Elles mesurent 0,0252 mm avec les deux 
enveloppes. L'enveloppe externe semble étre dure et se colore 
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vivement. L'enveloppe interne reste incolore. L'oncosphere sans 
enveloppes mesure 0,0108 mm de diamétre. 


Diorchis spiralis n. sp. 


Dans le même matériel d'Australie, provenant de l'intestin 
de Chenopsis atrata, parmi les cestodes déterminés en gros par 
les auteurs comme /7ymenolepis lanceolata, nous avons trouvé 
une espèce de Diorchis Clerc, 1903, malheureusement dépour- 
vue de scolex. 

C'est un cestode qui mesure 2 cm de long, dont la lar- 
geur maximale ne dépasse pas 0.900 mm et dont la plus grande 
longueur des proglottis atteint 0,180 mm. 

La musculature longitudinale, typique pour le genre Dior- 
chis, est disposée en deux zones [fig. 21, m e, m i] dont l'in- 
terne ne se compose que de huit gros faisceaux. A l'extérieur 
de la couche externe formée de nombreux faisceaux de muscles 
longitudinaux se trouve une couche de muscles diagonaux [fig. 
21, m d]. 

Les vaisseaux excréteurs sont rejetés vers le cóté ventral 
du proglottis par le passage des conduits génitaux. Le vaisseau 
excréteur longitudinal dorsal est beaucoup plus étroit et possède 
des parois musculeuses. [fig. 21, c d, e v]. 

L'atrium génital est profond et peu musculeux. En avant 
de deux orifices génitaux on distingue, sur les parois de l'atrium 
génital un petit sphincter qui sert probablement à fermer l'atrium 
lors de la copulation [fig. 23, sph I. On peut y observer aussi 
un paquet de cellules allongées, probablement glandulaires. L'ori- 
fice mále conduit dans la poche du cirre [fig. 21, p c] dont 
la partie initiale présente des parois minces et peu musculeuses 
et les parties médiane et distale des parois munies d'une forte 
couche de muscles longitudinaux. La poche du cirre est extréme- 
ment longue. Dans certains progloitis elle occupe plus des deux 
tiers [fig. 24, p c] de la largeur du proglottis et atteint presque 
la région des vaisseaux excréteurs longitudinaux du cóté antipo- 
ral. On y distingue un grand muscle rétracteur [fig. 24, mr]. 

La poche du cirre mesure 0,4 mm de long avec un dia- 
mètre de 0,0495 mm. Elle contient un cirre très long et très. 
mince, armé à sa base de nombreux petits crochets [fig. 22, c]. 
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Il a 0,427 mm de long et 0,0045 mm de diamètre. Le cirre et 
le canal éjaculateur font plusieurs circonvolutions à l'intérieur 
de la poche du cirre. La vésicule sémirale interne mesure 0,058 
mm de long et a un diamètre de 0,0031 mm. La court canal 
déférent aboutit à une longue et trés large vésicule séminale ex- 
terne [fig. 21, v e], de forme variable, dont la partie terminale 
est réjétée vers le côté poral du proglottis dorsalement par 
rapport à la poche du cirre. 

Cette vésicule séminale externe mesure 0,135 mm. de long 
et sa plus grande largeur atteint 0,090 mm Les testicules [fig. 
21, t] sont de forme ovale et ont 0,126 mm de diamètre. Mais 
c'est surtout la structure du vagin qui présente des particularités 
intéressantes. L'orifice génital femelle, situé comme toujours du 
cóté ventral, conduit dans un étroit vagin à parois musculeuses. 
On y distingue des fibres longitudinales et à l'extérieur quelques 
fibres circulaires entourant le vagin. Dans cette région se trou- 
vent aussi des cellules allongées qui sont probablement glandu- 
laires. Le vagin présente un sphincter à 0,225 mm de son pore [fig. 
21 et fig. 23, sph I]. Puis le vagin fait sept circonvolutions spi- 
rales trés serrées les unes contre les autres [fig. 23, spi]. Nous 
insistons sur l'importance de ce caractére, parce que dans tous les 
proglottis, contractés ou étalés, jeunes ou adultes, les mémes sept 
spirales existent. Aprés la dernière circonvolution, le vagin prè- 
sente un second sphincter plus puissant, en forme de bulbe 
(fig. 21 et fig. 23, sph Il], dont le diamètre atteint 0,068 mm 
Le vagin est situé comme d'habitude du cóté ventral de la 
poche du cirre; mais dans certains proglottis on voit une parti e 
du vagin accompagnée du grand sphincter se déplacer et appa- 
raitre du côté dorsal de la poche du cirre [fig. 21, sph II]. Cela 
est dû à la singuliére position du réceptacle séminal. Le vagin 
du coté ventral passe au dessous de la poche du cirre vers le 
cóté dorsal du proglottis; là en s'élargissant fortement il forme 
un énorme réceptacle séminal [fig. 21, r], qui remontant au 
dessus de la poche du cirre, retourne vers le coté ventral. 
.Le réceptacle séminal est de forme et de grandeur variables ce 
qui dépend évidemment de la quantité de sperme injecté. 


L'ovaire [fig. 21, o] est compact, bilobć. Dans certains 
segments sa partie centrale se développe et forme un troisiéme 
lobe dirigé en avant du proglottis. L'ovaire a 0,247 mm de large 
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et 0,036 mm de long. La glande vitellogène [fig. 21, g v] est 
de forme ovale et mesure 0,054 mm de diamètre. L'uterus est 
sacciforme, il remplit tout le parenchyme interne et dépasse les 
vaisseaux excréteurs longitudinaux du coté poral et antiporal; il 
peut du reste présenter des dimmensions plus considérables 
étant vu que les embryons de nos exemplaires ne possedaient 
encore ni envelloppes ni crochets. ; 

T. H. Johnston (10) dans sa „Reexamination of the Types 
of Kreffts Species of Cestoda“ a donné une description dé- 
taillée de Diorchis flavescens (Taenia flavescens Kreft. 1871) 
provenant de l'intestin de l Anas superciliosa et Spatula rhyn- 
chotis Lath, dont l’organisation interne semble présenter beau- 
coup d'affinités avec celle de notre espèce. Nous avons cru au 
premier abord que nous étions en présence de la méme espéce 
de Diorchis et que les grandes différences de l'anatomie interne 
de ces espéces étaient dues soit aux mauvaises observations de 
l’auteur, soit à l'état de conservation défectueux. Mais ces diffé- 
rences entre les deux espéces ne peuvent étre attribuées à un 
mauvais état de conservation puisque notre matériel étant plutót x 
mal conservé, on distinguait pourtant facilement les traits carac- 
téristiques de l’organisation interne. D’autre part la présence de 
deux sphincters volumineux sur le vagin, le nombre fixe des Cir- 
convolutions serrées que fait le vagin avant de se dilater en ré- 
ceptacle séminal et la singulière position du vagin et du récep- 
tacle séminal par rapport à la poche du cirre, n’auraient pu échap- 
per à un observateur soigneux comme Johnston. D'ailleurs 
notre cestode, mesure 3 cm de long; il provient de l'intestin de 
Chenopsis atrata, oiseau beaucoup plus grand que les hôtes de 
Diorchis flavescens (Anas superciliosa et Spatula rhynchotis) 
qui lui mesure 8,4 cm. de long. 


Hymenolepis southicellà nom. nov. = 
= Kchinorhynchotaenia nana Maplestone et Southwell. 


En étudiant le matériel original contenant les espèces dé- - 
crites par Maplestone et Southwell dans les „Three ce- 
stodes from the black Swan“ nous avons pu réexaminer aussi 
leur nouvelle espèce Zchinorhynchotaenia nana, qui d’après nos 
recherches présente des caractères anatomiques qui ne correspon- 
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dent pas exactement à la définition du genre. La diagnose du 
genre Æchinorhynchotaenia Fuhrmann (9) est la suivante „Di- 
lepiniden mit einem rüsseltórmigen Rostellum das auf seiner 
ganzen Länge von Haken dicht besetzt ist. Genitalpori einseitig. 
Die Geschlechtsgánge gehen zwischen den beiden Excretions- 
stimmen durch. Hoden wenig zahlreich. Der Uterus ist sackfór- 
mig und gelappt“. 

Or Southwell et Maplestone prétendent que, „our 
worm ressembles Fuhrmann's species in its general anatomy 
except that the characteristic proboscis had been apparently torn 
out in all our specimens*. Pourtant les auteurs ont examinć 20 
exemplaires de cette espèce et n'ont trouvé nulle part un rostre 
armé de crochets sur toute sa longueur. Pour ce qui concerne le 
second caractère de la diagnose du genre déterminant la posi- 
tion des conduits génitaux par rapport aux vaisseaux excréteurs, 
chez Æchinorhynchotaenia nana la poche du cirre et le vagin ne 
passent pas entre les vaisseaux éxcréteurs longitudinaux mais sont 
situés dorsalement aux deux vaisseaux. De même les autres ca- 
ractéres de l'organisation interne comme par exemple la muscu- 
lature longitudinale etc, rapprochent plutót cette espéce du genre 
Hymenolepis. Mais, comme il existe déjà Hymerolepis nana v. 
Siebold 1853, ce nom d'espóce ne pouvant pas être employé 
nous proposons de la nommer Hymenolepis southwelli nom. nov. 
Nous n'avons eu pour examiner cette espéce qu'un seul exem- 
plaire dont le strobila ne possédait pas de proglottis mürs; les 
segments avec utérus mür manquaient complétement. Ainsi nos 
mesures concernant la grandeur de l'animal et des glandes génita- 
les femelles, qui peuvent sans aucun doute atteindre des dimen- 
sions plus grandes, doivent étre en réalité plus élevées. 

Le strobila que nous avons examiné mesurait 3,2 cm de 
long et sa plus grande largeur ne dépassait pas 1,26 mm. Les 
proglottis avaient 0,216 mm de long et étaient donc six fois 
plus larges que longs. 

Le scolex que nous possédions fort mal conservé ne mon- 
trait ni rostre ni crochets. Il est plus large (0,360 mm) que long 
(0,306 mm). La poche du rostre mesure 0,243 mm de long. Le 
cou trés court n'a que 0,081 mm de long et 0,270 mm de large. 

Les muscles longitudinaux contrairement à ce que disent 
les auteurs sont nettement divisés en deux couches dont l'in- 
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terne n'est composée que de huit gros faisceaux: quatre dorsaux 
et quatre ventraux. Chacun de ces faisceaux internes comprend 
jusqu’à 80 fibres longitudinales. 

La zone externe très bien développée est composée de 60- 
70 faisceaux de muscles contenant chacun 21-28 fibres longitu- 
dinales. 

Les faisceaux internes sont plus de trois fois plus grands 
que les faisceaux externes. 

Les muscles transversaux ne sont bien développés qu'a la 
ligne de séparation des proglottis où ils forment un seul ruban 
de fibres transversales. 

Les quatre vaisseaux éxcréteurs longitudinaux, contrairement 
à ce qui a été décrit par Maplestone et Southwell, ne 
sont pas égaux, les vaisseaux ventraux étant beaucoup plus lar- 
ges et moins musculeux que les vaisseaux dorsaux. 

Du côté poral les deux vaisseaux éxcréteurs longitudinaux 
sont rejetés par le passage des conduits génitaux vers le côté 
ventral du proglottis. 

Les pores génitaux situés dans le tier antèrieur des prog- 
lottis sont complètement couverts par le velum du segment pré- 
cédent [fig. 19]. 

Le canal atrial long de 0,0675 mm conduit dans l'atrium 
génital [fig. 19, a] musculeux et peu profond où débouchent an- 
térieurement le vagin, ce qui est très rare chez /7ymenolepis, et 
postérieurement la poche du cirre [fig. 19, v]. 

Le cirre trés long (0,252 mm) et mince (0,0135 mm) est inerme. 

La poche du cirre [fig. 19, p c] contenant une vésicule sé- 
minale interne allongée, n'a que 0,216 mm de long et un dia- 
métre de 0,072 mm. La musculature de la poche du cirre con- 
siste principalement en fibres longitudinales. Un muscle rétrac- 
teur part de l'extrémité interne de la poche du cirre et se rat- 
tache à la musculature transversale de la limite des proglottis. 

Le vas deferens trés court aboutit à une longue vésicule 
séminale externe piriforme dont la longueur atteint 0,180 mm et 
dont le plus grand diamètre est de 0,054 mm [fig. 19, v e]. 

Les trois testicules, d'une forme ovale trés légèrement lo- 
bée [fig. I9, t], se trouvent dans la partie postérieure du prog- 
lottis nettement en arriére des glandes génitales femelles, dispo- 
sition assez rare chez Hymenolepis et que les deux auteurs an- 
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glais signalent également. Leur grand diamètre mesure 0,216 mm 
leur petit diamètre orienté suivant la ligne longitudinale du stro- 
bila varie entre 0,108 mm et 0,180 mm. 


Les testicules situés sur une ligne transversale occupent la 
largeur du proglottis s'étendant entre les vaisseaux excréteurs 
longitudinaux des deux bords [fig. 19, t]. 


Le vagin sur tout le long de son trajet présente des parois 
très musculeuses formées de fibres longitudinales et circulaires; 
sa partie initiale est munie d'un puissant sphincter [fig. 20] qui 
a la forme d'une poire allongée avec le gros bout tourné vers 
l'orifice génital. Le vagin accompagné de cellules qui sont pro- 
bablement des myoblastes se dirige presque en ligne. droite vers 
le milieu du proglottis. A la hauteur du testicule poral le vagin 
s'élargit en donnant un grand réceptacle séminale de forme al- 
longée [fig. 19, r], qui mesure 0,198 mm de long. Ce qui est 
aussi particulier chez cette espèce c'est que l'ovaire [fig. 19, o], 
situé en avant des testicules, est tout à fait asymétrique par rap- 
port à la glande vitellogène. Il est nettement double, composé 
de deux ailes inégales [fig. 19, o, g v] dont la plus grande est 
dirigée vers le coté antiporal du proglottis. La largeur de l'ovaire 
atteint 0,306 mm, sa plus grande longueur est de 0,144 mm. La 
glande vitellogéne d'une forme ovale est legèrement rapprochée 
vers la plus courte aile (porale) de l'ovaire et a un diamétre 
transversal de 0,090 mm [fig. 19, g v]. ; 


EXPLICATION DES FIGURES. 


PI. XXXIII, fig. 1. . Drepanidotaenia bisacculina n. sp. Organisation interne 
(coupe transversale). 
2. Drep. bisac. Papille du vagin. 


Eo es „  Sacculi. 

» + Hymenolepis rapida n. sp. Proglottides. Préparation to- 
tale. 

„ 5. Drep. bisac. Crochet du rostre. 

ZEG: z Muscles transv., dorso-ventraux et nerf lon- 


gitud. antiporal. 


P1. XXXIV, fig. 7. Hymen rapida. Trois proglottides (partie antiporale). 
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PI XXXV, fig. 


^ 


Pl XXXVI, fig. 


21. 


23. 
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Hymenolepis globulosa n. sp. Musculature (coupe trans- 
versale). 
Hymenolepis globulosa. Organes génitaux. 

» . Poche du cirre. 

5 i Crochet du rostre. 
Drepanidotaenia lanceolata Bloch var. lobata n. var. 
Organisation interne. 

Hymen. globulosa. Réceptacle du rostre. 


Drepanidotaenia curiosa n. sp. Poche du cirre. 
Drepanidotaenia curiosa. Organisation interne. 
Drepanidotaenia curiosa. Vésicule séminale interne. 
Drepanidotaenia curiosa. Vésicule seminale interne con- 
tractée. 

Drepanidotaenia curiosa. Vésic. sémin. interne et ex- 
terne. 


Hymenolepis southwelli n. n. Organisation interne (coupe 
horizontale). 
Hymenolepis southwelli. Sphincters atrial et du vagin. 
Diorchis spiralis n. sp. Organisation interne (coupe trans- 
versale). M 
Diorchis spiralis. Cirre devaginć. 

% A 3 sphincters et spir. du vagin. 

z 5 La poche du cirre. Muscl. ré- 
tracteur (coupe horizontale). 


atrium, 

cirre, 

vaisseau excréteur, 

vaisseau excréteur dorsal, 
vaisseau excréteur ventral, 
glande vitellogène, 

muscles longitudinaux externes, 
muscles longitndinaux internes, 
muscles transversaux, 

muscles: dorso-ventraux, 
muscles diagonaux, 

muscles retracteurs, 

nerf latéral, 

nerf latéral accessoire, 

ovaire, 

poche du cirre, 

receptacle séminal, 

sacculus, 

spermatozoides, 
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sph — sphincter, 


t — testicules, 

v — vagin, 
v e — vésicule séminale externe, 
v i — vésicule séminale interne. 
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STRESZCZENIE. 


Autorka opisuje pięć nowych gatunków tasiemców znalezio- 
nych w jelitach ptaka Chenopsis atrata Lath. z Australji: Dre- 
panidotaenia bisacculina n. sp., Hymenolepis rapida n. sp., Dre- 
panidotaenia curiosa n. sp., Hymenolepis globulosa n. sp. i Dior- 
chis spiralis n. sp. oraz nową odmianę Hymenolepis lanceolata 
Bloch var. /obata n. var. i podaje ich budowę zewnętrzną i we- 
wriętrzną, nadto uzupełnia opis dwuch znanych gatunków ta- 
siemców. 
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